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O VYS  par  la  grâce  de  Dieu  > Rof 
de  France  & de  N aiiarre.  Atous  ceux 
&C.LC  plus  grand  defir  que  nous  ayons 
eu  de  puis  noftre  aduenemëc  à ceftc 
Couronne,  pour  lequel  nous  implorons continu- 
eUernenc  la  grâce  Dminc  , Ôc  à quoy  la  Royne 
Rsgciice  notice  trefhonoree  Dame  &c  Mere 
touîiours  foigneafement  xrauaülé  ,àeftédepau- 
uoir  maintenir  ôc  conreruei:  tous  nos  fubjedts,  en 
paix  , repos , ôc  rianquilité  •*  &en  bonne  amitié 
vnion  Sc  concorde  , les  vns  auec  les  autres  , com- 
me eftaot  le  principal  fondement  de  la  Manuten- 
tion de  eet  Ètlat*  Pour  cet  effaiét , deflors  qu*il 
eutpleuà  Dr  ev  nous  vificerdu  Siniftre accidac 
delà  mort  du  feu  Rov  noftre  très  - honnoré  Sei- 
gneur ôc  Pere  , de  glorieufe  mémoire , nous  nous 
rcfolumes  d'imiter  Ôc  enfuiure  les  rnefmes  voyes 
qu’il  auoit  tenues,  pour  parucnir  à cette  mefme 
fin,  ôc  ayant  recognu  qu’apres  auoir  par  fa  valeur, 
reftaurécec  Eftac,enfonanciéne  fplendeur.il  auoit 
auec  beaucoup  de  foing  , trauail-,  ôc  prudence,  ôc 
pour  fondement  d’vn  alfeuté  repos  & entière  re- 
confiliatioü  entre  tous  Tes  fubieébs  ; ôc  mefme 
pour  ofter  à ceux  qui  faifoy  enc  profcflion  de  là  Re- 
ligion Pretenduë  Reformée , toute  occafion  de, 
crainte  Ôc  deffiance  qu’ils  euftent  peu  pren- 
dre pour  la  libeicé  ôc  leureté  de  leur  perfonne, 
confcieiices,  honneurs  , biens  ôç  familles,  faiét 
ordonné  ce  qui  cft  contenu  par  fon  Ediél. 


ne  a î^antes  au  mois  d*Auril  mil  cinq  cens  oua» 
tre- vingt  dix  huia , pour  J’obJeruation  duquel'  & 
des  Articles  fecrecs.  Breuets  & reglements  faits 
en  confequence  d'icelny , il  auroitheureufemenc ' 
régi  & gouuerne  fes  peuples  en  paixiufques  à fon 
deceds.  Et  aufli  vne  des  premières  adions  que 
nous  ayons  voulu  faire  en  noflre  Régné , â efte 
de  faire  expedier  nos  lettres  de  declaiation  , du 
Vingc-deuxkfme  de  May  léio.  Portant  coiihc- 
niation  dudit  Edift  , & des  Articles  fectets  re- 
glemens  & Arrefts  donnez  a interprétation  & 
execution  o’iccluy  que  nous  enuoyafmes  à mef- 
me  inftant  en  tous  nos  Parlements  pour  y eftrc 
yetifiees  : & quelques  temps  apres  nous  nouste- 
lolumes  denueyerpar  toutes  les  Ptouinces  de 
noftre  Royaume  des  Principaux  de  noftre  Cou- 
L autres  perfonnages  califiez  , par  nous 
choifiSjtant  Catholiques  que  de  la  Religion  pré- 
tendue reformee , pour  (îmanter  & affermit  l'en-  ' 
tier  eflabliflcment  & execution  dudit  Ediâ:  , & 
des  grâces  accordez  en  iuitee  d'iceiuy  ; ayant 
Eoufiours  de  puis  continue  d’apoiter  ce  qui  pouuoic 
dépendre  de  noftre  foing  & authoritc  pour  cet 
effeft.Mais  il  eft  attiue  que  nos  bonnes  intentions 
n'ont  pasrcufli  en  tel  effed  que  nous  pouuions 
defirer  parmy  tous  nos  fubiedts:  aucun  s defquels 
& tnefmes  de  ceux  de  ladite  Religion  prétendue 
reformee  pardesvmbrages  qu'ils  ont  prins  lege- 
rement  de  quelques  diuerfes  occurrences , font 
entres  en  desialoulîes'  & deffiaiices  des  vns  des 
autres  : dont  c'eft  enfuiuy  qu'ils  fe  font  laifTé  por- 
ter à faire  augmenter  les  gardes  ordinaires,  fai- 
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ïc  amas  & ptouifions  d’armes , affembîees  de  Sol- 
dats, Tenir  des  aifemblees  Sc  Confeils , & autres 
a(3:ions  du  tout  contreuenants  à la  teneur  &obfer- 
uations  du  tout  contreuenants  à la  teneur  & ob- 
feruation  dudit  Êdid^  A quoy  toutesfois  nous 
voulons  croire,  qu’ils  ont!efté  induits  pluftoftpar 
vnèapprehenfioii  qu’ils  ont  prinfe  d’eux-melmes, 
& fous  de  faux  vmbrâges,&  prétextés , que  d»au- 
çunes  mauuaifes  volontez  ny  intention.  Ayant 
toujours  recQgneu  le  general  de  ceux  de  ladiéfcs 
Religion,  très  affectionné  au  bien  dcnoftre  fer- 
uice , ôc  ferme  ôc  affeuré  au  refpeCt  > fidelité , ôç 
obeifiance  qu’ils  nous  doiuent:  Mais  comme  ce 
mal  pourroit  apporter  apres  foy  des  fuites  tres- 
dangereufes.  Nous  aiî4>ns  eftimé  eftre  necelfaire 
d’y  pourvoir,  &remedier.*  refiablir  la  bonne  ami- 
tié, intelligence,  Sc  Société,  qui  doit  eftreindi- 
ferament  entre  tous  noldics  fuiets*  La  Manuten- 
tion de  leur  commun  repos , ce  que  femble  ne  le 
poimoir  faire  plus  aireurément,  que  par  l’exaCte 
obrecuation  dudit  Ediél.  Articles  fecrettes , Bre- 
uets  & autres  aCles  , faiétes  en  fuitte  d’iceluy  : &c 
donnant  encore  vne  nouuelle  alTeurance,  ànof- 
diéts  fubieCts,  de  ladite  Religion,  prétendue  re- 
formée , de  nos  bonnes  inclinations , en  leur  en 
droit.  Et  de  l'intention  que  nous  auons  de  les  con- 
feruer,  maintenir , protéger , ôc  les  faire  ionyr  in  ; 
uiolablement  de  toutes  les  grâces,  côneeffions,  ôc 
faueurs,  qu’ils  leurs  ont  eftèodroyeez,  tant  par 
ledit  EdiCfc  qucdepuisiceliuy  , ainfi  qivils  ont  fait 
du  viuanc  du  feu  Roy  iurques  i Ton  deceds  : com- 
me auffidece  qu’il  leur  à ell  é encore  depuis  par 
nous  ascordéa 


Pout  CCS  caufes  & autres , à ce  nous  mauuâns 
apres  auoir  fait  mettre  cette  affaire  en  delibera- 
tion en  noftre  Confeil  où  eftoient  la  Royne  Re- 
gente,  noftre tres-honnorée  Dame  &raerc, les 
Princes  de  noftre  Sang,  & autres  Princes,  plu- 
fleurs  des  Officiers  de  noftre  Courronne  ^ & prin- 
cipaux Confeillers  de  noftre  Confeil.  De  Taduis 
d^iceluy  nousauons  dit&  déclaré,  difons  & dé- 
clarons , voulons  & nous  plaift  , que  le  fufdiét 
Edid  de  Nantes  enfemble  noftre  déclaration  du 
vingt  deuxiefme  de  May  mil  ftx  cens  dix,  aucc- 
ques  ces  articles  particuliers  , reglements,  ar- 
refts,  & autres  lettres  expédiées,  en  confequence 
& pour  interpretati6,ou  execution  d’iceliiy,roient 
de  nouueau  leucs  & publiées  en  toutes  nos  Cours 
de  Parlements  & fiegesy  reffbrtiffans,  lesayans 
à cefte  fin , & tant  que  befoin  feroit , confirmés 
êc  confirnaonspar  cesprefentes  ,fignees  de  noftre 
main.  Voulons  êc  ordonnons  que  le  tout  foit  en- 
tretenu 6c  inuiolablement  obferué,  fans  y eftre  co- 
treuenant  en  quelque  forte  & maniéré  que  ce  foit: 
& d’autant  que  les  contrauentious  qui  y ont  efté 
faites  par  aucuns  de  nofditsfubieéfcs:  procédé  plu- 
ftoft  par  les  foubçons  ëc  deffiances , aufquelsils  fe 
font  legerement  laiffé  porter  , que  par  manque- 
ment d’affeétion,  fidelité  &obeiffance,  laquel- 
le ii  nous  ont toufiourstefmoignee,èn toutes  oc- 
çafions  qui  fe  font  prefentées:  cfperat  auffiqu’ils  fe 
contiendront  dorefnauant  en  leur  deuoirjfGiisrGb 
fevuaçion  de  nosEdiâ:s&  ordonnances:Nous  vou- 
los,entendos&  nous  plaift,  que  tous  Ariefts,  pro- 
cedures 3 aébes , 6c  autres  expéditions  qui  auroient 


cfté  données,  ôc  faites  contre  iceux,tânt  en 
neral  qu*en  particulier , pour  quelque  caüfe  ou  oc^ 
cafîon  que  ce  (bit,  dcmeuret  nulles  & comme  non 
aducnues  : fans  que  à l’ôccafîon  & en  (bitte  d’i^ 
ceux  ils  pixiirenc  en  general  ôc  en  particulier  en- 
courir blafme , danger  ou  doranmige , ny  en  eftre 
à faduenir  ^inquietcez  ny  recherchez.  Et  fur  ce 
irapofons  (ilence  à tous  nos  ProcurcursGeneraux, 
leurs  fubftituts  Ôc  tous  autres: comme  aufîî  nous 
deffondons  tres-expreiremsnc  à tous  nofdits  fuiets, 
conformement  aux  articles  feptante  fept  & qua- 
tre - vingt  deux  dudit  Ediét  , de  faire  cy  apres  au- 
cunes communications  d'airemblécs , eftablilTe-^ 
mens  Sc  tenues  de  Confeils  Prouinçiaux  , ou  au- 
tres Icuécs,  n y amas  d^armes  , & gens  de  guerre, 
aucunes  autres  actions  concieuenant  direélre- 
ment  ou  indircAement  de  nofdits  Ediét  & décla- 
rations , à peine  de  defobeiirançe , d’eftre  punis 
comme  pertuibateur  du  repos  pluplic. 

5i  donnons  tous  mandemens  à nos  amcz  & féaux 
Confeillers  les  gens  tenans  noftre  Court  de  Parle- 
ment à Paris,  de  à tous  autres, nos  Cours  de  Parle-^ 
mécsôc  chabres  de  l’Edit, ei^ablies  en  ceRoyaume, 
que  Pediél:  fufdit , Ediél  de  Pacification , Articles 
fecrets  , Breuets , déclarations  & autres  Lentes 
patentes  à eux  ennoyees  en  conrequeiicc  d’iceux 
enfemble  lés  prefentes,  ils  Facent  incontinent  lire 
ôc  plublier  pat  tous  les  endroits  accouftumez  en 
tel  cas  , ôc  le  contenu  en  iceux  faire  garder  & ob- 
feruec  ôc  inuioîablemenc  entretenir.  Cellant  ôç 
faifant  cefier  tous  troubles  ôc  empefeheraens  con- 
tiaireso  ' 


Ènioignons  en  oucte  à nofdits  Pracurcurs  Ge- 
neraux d’y  tenir  foignettfemcnt  la  main  ; & s*ily  a 
cy  apres  des  concrcuenants,  faire  procéder  fi  Ce* 
Ucremenc  contre  eux , que  l’exemple  du  c.haftiroei: 
ferue  à contenir  cous  autres  : Car  tel  eft  noftre 
plâifir. 

En  tefmoin  dequoy  nous  auonsfaid:  mettre  no* 
ftee  feel  à ferdiccs  prefentes» 

Donné  à Pans,  le  qainziefme  Decembce,ran 
de  grâce  mil  fix  cens  douze , 6c  de  noftre  Régné  le 
troillerme , 

Signé  LOVYS, 

Et  fur  le  repîy  , par  le  Roy  eftant  en  Ton  Con- 
feiljla  Royne  Regente,  fa  mere  prelente. 

\ D E L O M Ê N 1 E 

£xtrai6l  des  Regifircs  de  Parlement. 

CE  ioHT  la  Qour^  les  grandes  Chambres  TearneU 
lec^CEdtci  apmblees  apres  aaotr  veales  Let-> 
très  P arentes  tn forme  de  Ch.^nres , du  <jstin\iefme iour 
de  Décembre  dernier  fur  l'obfentation  de  CEdi3  de 
Nantes  autres  lettres  articles  encorfequencecon- 
clafons  du  ProcureurGeneral  du  l\py  la  matière  mife 
en  deliberation  a arrefli  que  lefdites  lettres  feront  Re- 
gi^reés  leué's  publiées  en  icelle  ouy  ce  requérant  Je 
Procureur  General  du  Roy , coppies  enmyées  aux 

BailUges  Senefehaufées  pour  y eftre  leué's  pMces., 
P ait  en  parlement  le  a . lanuier  1615. 

Signe  ■ G.VYET.  V 


